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Avant le tremblement de terre de janvier 2010, l�ONUSIDA et l�OMS estimaient à 120 000 le 
nombre de personnes vivant avec le VIH dans le pays � dont 53 % Øtaient des femmes, ce qui 
souligne le caractŁre hØtØrosexuel de l�ØpidØmie. Le pays a�chait une prØvalence du VIH 
chez les adultes de 2,2 % et abritait 47 % de l�ensemble des personnes vivant avec le VIH dans 
les Caraïbes.

Avant le tremblement de terre, la riposte haïtienne au sida avait mis en place des activitØs 
complŁtes et coordonnØes de prØvention, de traitement, de soins et d�appui en rapport avec le 
VIH. Cependant, pour Ølargir et intensi�er l�appui aux populations clØs et leur participation à 
l�action, des ressources supplØmentaires Øtaient nØcessaires. En 2006, les autoritØs nationales 
ont �xØ des objectifs en direction de l�accŁs universel à la prØvention, au traitement, aux soins 
et à l�appui en rapport avec le VIH. Les rØsultats atteints englobaient l�Øtablissement :

	 de 68 centres de traitement antirØtroviral dans le pays

	 de 117 centres de prØvention de la transmission mŁre-enfant du VIH

	 d�un rØseau puissant de personnes sØropositives de la sociØtØ civile, composØ de 15 
associations

	 d�une unitØ nationale de suivi et d�Øvaluation, et d�un systŁme de suivi des patients 
(systŁme d�enregistrement mØdical Ølectronique pour les personnes vivant avec le virus) 

	 d�un systŁme national de suivi des programmes de lutte contre le VIH

	 d�enquŒtes dØmographiques et sanitaires rØguliŁres auprŁs des mØnages, incluant une 
collecte de donnØes sur le VIH.

Les estimations ONUSIDA/OMS 2007 rØvŁlent que la couverture nationale de la prØvention 
de la transmission mŁre-enfant Øtait de 22 % et celle du traitement antirØtroviral de 41 %. 
13 000 personnes environ Øtaient sous traitement antirØtroviral en 2007, mais on estimait à 
24 000 le nombre de personnes sous traitement en 2009. La projection du nombre de 
personnes vivant avec le VIH ayant besoin d�un traitement antirØtroviral a dØsormais 
augmentØ pour atteindre 32 000 (estimation). Compte tenu de la tendance constatØe à la 
multiplication des infections à VIH parmi les femmes enceintes, on peut s�attendre à une 
augmentation du nombre d�enfants nØs de mŁres sØropositives. 

Les e�orts nationaux de coordination, soutenus par le SecrØtariat de l�ONUSIDA, les 
coparrainants et d�autres partenaires de dØveloppement, ont reçu un soutien �nancier 
signi�catif du Plan prØsidentiel d�urgence d�aide à la lutte contre le sida des Etats-Unis 
(PEPFAR) et du Fonds mondial de lutte contre le sida, la tuberculose et le paludisme (Fonds 
mondial) au cours des derniŁres annØes. Toutefois, ce soutien �nancier doit Œtre gØrØ de 
maniŁre e�cace en mettant en �uvre des programmes ØclairØs par le concret visant à rØduire 
le nombre de nouvelles infections à VIH, à amØliorer la qualitØ de vie des personnes vivant 
avec le virus et à rØduire le nombre d�enfants nØs sØropositifs.

La riposte nationale au VIH a largement ØtØ mise en �uvre par des organisations non 
gouvernementales nationales et internationales, y compris Partners in Health, Groupe 
Haïtien d�Etudes du Sarcome de Kaposi et des Infections Opportunistes (GESKIO), 
MØdecins sans FrontiŁres, Institut Haïtien de l�Enfance, Fondation Clinton, Centre de 
DØveloppement et SantØ, Volontaires d�Haïti et Plan International. Ces travaux ont ØtØ 
soutenus par les Nations Unies qui disposaient d�importantes forces ayant une mission 
humanitaire et de stabilisation politique dans le pays.

Les e�orts ont ØtØ concentrØs sur les programmes de traitement antirØtroviral et de prØven-
tion de la transmission mŁre-enfant, au dØtriment de la fourniture de services de prØvention.
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Les progrŁs enregistrØs par la riposte haïtienne au sida sont gravement menacØs. Bien que 
l�on ait conscience du manque critique d�informations stratØgiques, il ressort clairement 
de visites sur le terrain d�une Øquipe conjointe MinistŁre de la SantØ publique et de la 
Population/ONUSIDA dans 13 centres de prØvention de la transmission mŁre-enfant, 
dans 15 centres de traitement antirØtroviral et dans 14 associations de personnes vivant 
avec le VIH que les infrastructures de santØ et d�appui du secteur gouvernemental et non 
gouvernemental ont ØtØ massivement dØtruites. Le bâtiment du MinistŁre de la SantØ 
publique et de la Population lui-mŒme, le bâtiment du Programme national de lutte 
contre le sida et de nombreux hôpitaux et centres de santØ ont ØtØ partiellement ou 
totalement dØmolis. En outre, l�infrastructure des 15 associations haïtiennes de personnes 
vivant avec le VIH a ØtØ gravement endommagØe. Les personnels des services de santØ ont 
aussi ØtØ a�ectØs. Il n�existe pas de donnØes o�cielles sur les dØcŁs enregistrØs dans le 
secteur de la santØ, mais dans la majoritØ des Øtablissements visitØs par l�Øquipe conjointe, 
le moral des e�ectifs est au plus bas.  

Actuellement, les services et les programmes haïtiens en rapport avec le VIH sont 
interrompus dans les dØpartements les plus durement touchØs de l�Ouest, du Sud-Est et 
des Nippes � ce qui a des consØquences dramatiques. Avant le tremblement de terre, le 
plus grand nombre de fournisseurs de services intervenaient dans ces trois dØpartements 
pour apporter leur aide à la majoritØ des personnes vivant avec le VIH.

Ces trois dØpartements abritaient :

	 57 % environ du nombre total de personnes vivant avec le VIH en Haïti � 68 000 
personnes

	 55 % des centres de traitement antirØtroviral

	 49 % des centres de prØvention de la transmission mŁre-enfant

	 66 % des nouveaux patients tuberculeux chez qui la maladie a ØtØ diagnostiquØe.

Bien que l�on n�ait pas encore pris la mesure de l�Øtendue complŁte des dommages, tous les 
organismes des Nations Unies, dont l�ONUSIDA, ont perdu tout ou partie des 
infrastructures et Øquipements de leur bureau. Les installations des organisations non 
gouvernementales basØes dans ces trois dØpartements ont Øgalement ØtØ dØtØriorØes.

Départements affectés par le tremblement de terre 
et prévalence du VIH parmi 
les adultes en Haïti N o r d - O u e s t  2 . 0 % N o r d  2 . 9 %  

N o r d - E s t  2 . 7 %
A r t i b o n i t e  
2 . 1 %

C e n t r e  
1 . 6 %

O u e s t  2 . 4 %
A i r e  M é t r o p o l i t a i n e  2 . 0 %

S u d -E s t  1 . 4 %       S u d  2 . 2 %  

 G r a n d e - A n s e  1 . 6  % N i p p e s  3 . 0 %
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